
L’économie suisse conjugue la
croissance et le développement durable

​La Conférence de l’ONU « Rio +20 » sur le développement durable se tient ces

jours au Brésil. Parmi les thèmes de la manifestation figurent en particulier

l’économie verte et les cleantechs. L’économie suisse accorde déjà une grande

importance à ces deux questions. Elle a apporté au cours des dernières années

une contribution conséquente dans le domaine de l’économie verte. Selon une

étude du Programme de l’ONU pour l’environnement (UNEP), la Suisse est même

le pays qui réussit le mieux à conjuguer croissance et développement durable.

​Les cleantechs sont aussi bien ancrées en Suisse. Pas seulement par égard à

l’environnement, mais aussi parce qu’elles en valent la peine tant financièrement

que du point de vue économique. Ainsi, un bon quart des entreprises appliquent

des procédures et des modèles d’affaires ou fournissent des produits qui peuvent

être qualifiés de cleantech, ce qui représente un niveau élevé sur le plan

international.  L’économie suisse joue dans ce domaine un rôle modèle et dispose

d’un savoir-faire considérable qu’elle peut utilement intégrer dans les discussions

internationales. « The Future We Want » : telle est la devise de la conférence de

Rio.  Pour l’économie suisse, il est clair que les efforts doivent se poursuivre dans

le domaine de l’économie verte. Les entreprises ont besoin à cet égard de

conditions-cadre basées sur l’économie de marché et favorisant la concurrence et

l’innovation, clefs de voûte des cleantechs. Il faut en revanche renoncer à tout

cavalier solitaire désavantageux pour notre site économique et contre-productif

écologiquement. Des concepts globaux, prévoyant des règles de jeu identiques

pour tous, sont nécessaires.


